
Communiqué de presse « Dijon mérite une nouvelle ambition » 

 

 

La première réunion publique de Dijon change d’ère, seule liste d’union de la gauche et des écologistes, 

s’est tenue ce lundi 2 février, salle Chambellan. Une soirée placée sous le signe de la combativité, de 

l’union et de la convivialité dans la perspective des prochaines éléctions municipales. 

Devant une salle comble réunissant près d’une centaine de personnes, Michel Haberstrau, tête de liste, 

s’est d’abord présenté et positionné : Dijonnais depuis 35 ans, ingénieur agroalimentaire et dirigeant d’un 

centre régional de formation. C’est parce qu’il croit en une société qui respecte le vivant, dans toute sa 

diversité, qu’il souhaite placer l’humain au cœur de ses priorités. 

La tête de liste de Dijon change d’ère, a profité de cette tribune pour dénoncer la politique de la Maire 

sortante “au service d’une attractivité démesurée, voire outrancière plutôt qu’à la qualité de vie  “. Il en a 

profité pour rappeler plus généralement l’orientation politique de Madame Koenders, «qui correspond 

d’ailleurs pleinement aux alliances de sa majorité : PS/Modem et défendues par son colistier François 

Rebsamen. Ce dernier, on le rappelle, proposait une alliance allant d’Olivier Faure à Bruno Retailleau 

(source : Le Figaro, 27 août 2025). ». Il a ajouté que cette majorité “s’est technicisée, s’est éloignée loin, 

très loin de ses engagements, et n’a pas su, malgré les promesses et les campagnes de communication, 

répondre aux défis sociaux, climatiques et citoyens pourtant colossaux”.  

Enfin, Michel Haberstrau a regretté que, trop souvent, les projets de la Ville ont été pensés sans écouter 

celles et ceux qui y vivent au quotidien. “Le progrès ne s’écrit pas dans les m3 de béton ni dans les dérives 

technologiques », a-t-il conclu. 

Comme pour faire corps avec sa tête de liste, une quinzaine de colistiers a également pris la parole, 
accompagnée d’interprètes en langue des signes, afin de se présenter et mettre en avant les mesures 
phares du programme.  

Michel Haberstrau avait en effet précisé au préalable que cette liste était composée de profils variés. 
Présidentes et Directeurs d’associations, élu·es, architectes, travailleurs sociaux, humanitaires, 
professeurs, cadres, restaurateurs, commerçants, entrepreneurs, directeur financier, chercheur·es et 



aides-soignants : c’est cette diversité qui “fait la richesse d’une liste équilibrée, cohérente et solide : un tiers 
d’Écologistes, un tiers issu du Parti communiste, de l’Après et de Génération.s réunis, un tiers de la société 
civile, ou chaque quartiers d’origine, catégories socioprofessionnelles, tranches d’âge et bien d’autres — a 
été analysé avec rigueur.” 

Il est à noter que la soirée a été marquée, entre autres, par le soutien de Stéphanie Modde et Arnaud 

Guvenatam, respectivement anciennes têtes de liste écologiste et insoumise en 2020, désormais membre 

de l’Après. 

Cette première réunion publique marque donc le lancement d’une campagne dont le ton est clair : ouvrir un 
nouveau chapitre pour Dijon, profondément écologique, féministe et résolument solidaire. 

 

 

 

 

Prises de parole par ordre d’interventions : 

Olivier Muller, 52 ans – Directeur financier - Instaurer la gratuité des premiers mètres cubes d’eau et la 

tarification progressive des suivants, pour faire de l’accès à l’eau un droit fondamental effectif. 

Manon Léger, 31 ans – Ingénieure en informatique, dirigeante associative - Encadrement des loyers : 

sollicitation de la préfecture pour le classement de Dijon en zone tendue et application de l’encadrement 

dans les 6 premiers mois après son obtention ; régulation des locations de courte durée (type Airbnb) via 

un régime déclaratif et une limitation stricte. 

Marielle Gaertner, 38 ans – Architecte - Rénovation massive du parc public et privé en priorité sur les 

passoires thermiques, avec exonération de taxe foncière pour les propriétaires engagés dans des travaux 

performants (matériaux biosourcés privilégiés). Accélérer la végétalisation et la rénovation des écoles par 

un plan ambitieux “Renov’ École”. Ville à hauteur d’enfants : sécurisation des abords d’écoles, places 

piétonnisées, ombrage, aménagements favorisant l’autonomie des plus jeunes. 

Andrée Dejeu, 70 ans – Retraitée assistante sociale - Agir pour l’accès de toutes et tous à un logement 

digne, en augmentant le parc locatif par la limitation des usages spéculatifs et temporaires, et en portant 



la part de logements sociaux à 25 %. Rouvrir le Suzon et aménager des promenades végétalisées et 

continues le long de l’Ouche, pour remettre l’eau, la fraîcheur et le vivant au cœur de Dijon. 

Sylvain Nocquard, 38 ans – Président de l’association EVAD - Déployer un réseau continu, sécurisé et 

confortable, pour la marche et le vélo, à l’échelle de la ville et de la métropole. Atteindre l’objectif de zéro 

rue non accessible aux personnes à mobilité réduite d’ici la fin du mandat. 

Abdoulaye Moussa – Questionner le tracé de la troisième ligne de tramway, afin de redonner la parole 

aux citoyens et de prioriser le désenclavement des quartiers (Fontaine-d’Ouche…). 

Louis Buffet, 23 ans – Assistant d’éducation - Rendre les transports en commun gratuits pour les moins 

de 26 ans, les personnes en situation de handicap, les bénéficiaires des minima sociaux. Conditionner les 

aides municipales aux entreprises à des engagements clairs et durables : créer des emplois, respecter des 

critères sociaux et environnementaux, et rester implantées sur le territoire. 

Marie Hegly, 32 ans – Experte démocratie alimentaire - Lancer la Sécurité sociale de l’alimentation à Dijon 

pour faciliter l’accès de toutes et tous à une alimentation locale et bonne pour la santé. 

Arnaud Guvenatam, 39 ans - Business Developer - Engager un processus de reprise en gestion 

municipale et métropolitaine des services publics essentiels aujourd’hui confiés au privé (eau, déchets, 

transports, petite enfance…), dont la gouvernance sera coordonnée entre syndicats, collectifs d’usagers et 

collectivités. 

Marie Chaufour, 46 ans – Enseignante en lycée professionnel - Porter à 10 % la part du budget municipal 

consacrée aux associations culturelles, sportives, sociales et solidaires, piliers du lien social et de 

l’émancipation. 

Bruno Leon, 62 ans – Retraité de la fonction publique territoriale - Mettre en place un dispositif municipal 

permanent de prévention et de médiation dans l’espace public, structuré autour d’un service de prévention 

associant éducateurs spécialisés diplômés et médiateurs professionnels, agissant en complémentarité 

avec une police municipale de proximité, afin de prévenir les incivilités, renforcer la tranquillité publique et 

rétablir durablement le lien social. 

 

Claire Loussel, 42 ans – Enseignante - Faire de l’égalité femmes-hommes et de la lutte contre toutes les 

formes de discriminations une priorité municipale transversale, en structurant une politique publique 

ambitieuse dotée de moyens identifiés, intégrant une gouvernance dédiée, une budgétisation sensible au 

genre et des critères d’égalité dans l’ensemble des politiques locales, afin de prévenir les violences 

sexistes et sexuelles, garantir l’égalité professionnelle, soutenir les associations féministes, développer un 

service public de la petite enfance accessible à toutes et tous, renforcer la sensibilisation dès le plus jeune 

âge et assurer durablement l’émancipation, la protection et les droits des femmes et des personnes 

LGBTQIA+ sur l’ensemble du territoire. 

Antoine Barré-Foncelle, 38 ans – Restaurateur engagé - Soutenir les activités d'artisanat et de 

commerce, dans le centre-ville et les quartiers. Créer un dispositif de contrôle des baux commerciaux pour 

plafonner les loyers, favoriser la diversification des commerces et réguler l'implantation de certains 

l'assemblée citoyenne. Organiser une convention citoyenne “Dijon Cap 2050”, chargée de décider des 

grandes orientations de la ville en matière de transitions écologique et sociale, d’autonomie alimentaire et 

d’adaptation de la ville aux conditions de vie en 2050. 

Tata Ouarag, 63 ans – Retraitée de la fonction publique hospitalière - Lancer un plan de rénovation sur 

plusieurs années des équipements spotifs culturelles dans tous les quartiers de Dijon. 

Catherine Hervieu, 67 ans – Retraitée psychologue scolaire, députée écologiste - Renforcer le nombre 

d’ATSEM dans les écoles maternelles pour tendre vers un·e ATSEM par classe. Garantir l’accès aux 

services de proximité dans tous les quartiers.  



Pour approfondir les 28 premières mesures et contribuer à la liste c’est ici : 

https://dijonchangedere.fr/programme/ 
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